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M BLUE EUR; 
t. T YFvis gre le No, Methodiſte, premierement 
= entra deans le Monde, pluſieuss ne fpavoient ce que 
evouloit un Methodiſte: Quels font les Principes & la 
Pratigue de ceux, qui ſont communement appel/ts pur ce 
Non; & guilles font les marques dif{inouiſcntes de cette 
See, loguelle eff contredite prr-tout, . | 
2: E t voyant quil a t centralement cr, ge Jetois 
e-perble ge donner le Detnil le plus clair de ces choſjes, 
comme gyani ete un des Premicrs a i ce Nom Ia fut 
donné, & la Perſonne par qui les autres furent ſuppaſts 
a etre aerices) ja ere folicite, dans toutes monieres, & 
avec lu dernie: e inſtance de le faire. Fe ne rent enfin 
aux Importunitts repettes, & des Amis & des Ennen:is ; 
S en donne maintenant ÞPidee la plus claire qu'il me ſoit 
poſſible, en preſence du Seigneur Juge de Ciel & de la 
Terre, des Principes & dela Pratique, par leſquels ceux 
gi ſont appelles Methodiſtes ſont diftingues des autres 
OmMMes. | ES 3 | 
3. Je dis, ceux qui ſont appellts Methodiſtes; car 
qu'il ſoit bien obſerve, que ceci weſt pus un. Nom u' ils 
prennent @ eux-memes, mais un fixe ſur eax, par voie de 
idicule, ſuns leur Approbation ou Conſentiment. Il toit 
$remieremeyt donne a trois ou guatre jeunes Hommes & 
Oxford, par un Etudiant de Chriſt- Church: On, en ad- 
tufion a Punciene Secte de Medecins, ainſi. dite, de leur 
DoFrine, (que preſque toutes Sortes de Maladies pou- 
digient tie gue rics, par une Methode fpecificue de Diet! 
E d Exercije) ou de leur Olſer vation d une Methode 
tlus regulicre d" etude & conduite, que netoit ordinaire 
a cex de leur Age, Rang, ou Conditich. _ e 
Fe me rejouirois toujours, ſi peu umbiticu v. ſuis qe di cure 
& la tete d aucune Secte ou Partie. Si le Nom meme 
nen fut plus meationne, fut enſeweli dans I Oblivion 
eternelle, Mais fi cela ne fe peut pas faire, du moins 
ue ceux qui veulent Sen ſervir ſachent la ſigniſication 
du Mot dont il ſe ſer went. Ne combattons tougours à ta- 
tons, mais enyiſcgeons les uns les autres. Et peut etre 
quelques-uns de wous qui haiſſent ce qu'on-m'ppelle, peu- 
aut aimer ce que je ſuis (par la grace de Dieu ou plutgt 
ceigue je prurſuis, pour tacher d utteindre, ou le Seigneur 
Jeiu.-Chriſt wa deſtine en me frenaut LE 
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hy T Es Marques FSR d'un Methodilte, | 


ne ſont pas, {es Opinions d'aucane forte. 
Son Conſentiment a ce Plan ci, ou a ce. 


| ; Plan la de Religion, Sa Reception d*aucune Compo- 


fition d*Opinions, ſon Attachement au ſugement d' au- 
cun Homme, ſont tous entierement hors du Point. 
Quiconque done imagine, qu'un Methodiſte eſt un 
Homme d'une telle ou telle Opinion, eſt groſſierement 
ignorant de toute I' Affaire, il me connoit la Veritq 
tout-a-fait, Nous croyons en verite, que toute PEcriture 


eſt donnee par Þ Inſpiration de Dieu; & en ceci nous 
ſommes diſtinguès de Juife, Turcs, & Infidelles. Nous 


croy ons que cette Parole de Dieu ccrite, eſt la ſeule & 
ſuffiſante reple, & de notre Foi Chretiene & Pratique, 
& en ceci nous ſommes fondamentalement diſtingues- 
de ceux de I'Egliſe Romaine : Nous croyons que. 
Chritt eſt Peternel & ſupreme Dieu; & en ceci nous 


ſommes diſtingues des Sociniens &. Z Ariens. Mais 


pour toutes les Opinions qui ne boulyerſent le Chri- 
ſtianiſm, nous penſons & nous laiſſons penſer. De ſorte 
que quelles qu'elles ſoient, ſoit vraies ou fauſſes elles 
ne ſont pas les Wann ditinguiſantes © Metho- 


A 2 


diſte. 


Ni 


(4) 

2. Ni le ſont des Mots ou des Phraſes d'aucune 
Sorte. Nous ne mettons pas notre Religion, ou au- 
cune Partie d' elle, dans un Attachement a des Modes 
ſingulieres de parler dans aucune partie d' Expreſſions 
fines, delicates ou inuſitees. Les Paroles les plus fim- 
ples, faciles, & communes, dans leſquelles notre Sens 
- Peut-&tre communique, nous les preferons a d'autres, 
dans les Occaſions ordinaires, & quand nous parlons 
des choſes de Dieu. C'eſt pourquoi volontairement 
ou a Deſſein nous ne nous Ecartons jamais de la plus 
ordinaire Maniere de parler; à moins que quand nous 
exprimons les Verites-ſcripturales, par des Paroles- 
{cripturales, (ce que nous Sons dire, nul Chrétien con- 
damnera) de plus nous n' affectons pas de nous ſervir 

d' aucunes Expreſſions particulieres d' Ecriture plus fre- 

quemment que d'autres, excepte qu'elles ſoient plus 

frequemment repetees par les Ecrivains Sacres memes. _ _ 
De ſorte qu'il eſt une Erreur auſſi groſſiere de mettre les 4 
Marques d'un Methodiſte dans des Paroles, que dans | 
des Opinions d'aucune Sorte. | f 2 
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3. Nous ne ſouhaittons non plus d' etre diſtingues, 1 
differente. Notre Religion ne conſiſte pas en faiſant 


ce que Dieu n'a pas enjoint, ou en abſtenant de ce | 
qu'il n'a pas defendu. Elle ne conſiſte dans la Forme 
de notre Habit, dans les Geſtes de nos Corps, ou dans 
la Couverture de nos Tetes : ni encore dans PAbſte- 
nence de Marriage, ni de Viandes & Breuvages, leſ- 
quels ſont tous bons, s'ils ſont regus avec Action de 
Graces. Nul Homme donc qui {gait ce qu'il affirme 
_ fixera la Marque d'un Methodiſte ici, dans des Actions 
ou Coutümes tout-à-fait indifferentes, indeterminees 
par la Parole de Die. OE es 
i 4. Ni, enfin, faut: il le diſtinguer en mettant tout le 
p Poids de Religion ſur aucune ſeul Partie delle. Si vous 
| dites, out, il Teſt; car il penſe que nous ſommes ſau- 
ves par la Foi feule : Je reponds, vous n'en entendez- 
pas les Termes. Par le Salut il entend, Saintete de F 
Cur & Vie, & il affirme que cect procede de la vraie -| 
4 Joi ſeule. Un Chretien meme de Nom peut-1l le Np . | 
| | t- ec 


par des Actions coũtumes, ou Uſages d'une Nature in- 
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Eſt- ee mettre une Partie de 7 pour le tout. Amt. 


antiſſons nous donc la Loi par la Foi ? Ainſi n'avienne 
au contraire nous établiſſons la Loi. Nous ne mettons 
vp le tout de Religion (comme trop le font, Dieu le 
ſgait) ou en ne faiſant point de Mal, ou en faiſant du 


Bien, ou dans l' Uſage des Ordonnances de Dieu. Non, 
pas meme dans les toutes enſemble, parce que nous {ga- 
vons par Experience, que Pon puiſſe les obſerver plu- 


Heurs Annees, & ala fin wavoir aucune vraie Religion 


de tout, pas plus qu'il n'avoit au Commencement. 
Pas plus q 


Beaucoup moins dans aucune ſeule d' icelles; ou, peut- 
etre dans un reſte d' aucune d' elles: Comme celle qui 


ſe diroit une Femme virtueuſe, ſeulement parce qu'elle 
reſt pas une Proftituee ; ou comme celui qui ſe croit 


un honete Homme, ſeulement parce qu'il ne vole ou 
derobe pas. Le Seigneur Dieu de mes Peres me garde 
d' une ſi pauvre, fi maigre Religion que celle-ci ! Fats 


ce la la Marque d'un Methoditte ; je choiſirois plutot 


d'etre un ſincère Juif, 'Turc, ou Payen. 


5. Quel en eſt done la Marque? Qui eft un Metho- 
diſte, ſelon votre Relation? je reponds, un Methodiſte 


elſt celui, gui a Amour de Dieu rependu dans fon Cœur, 
par le Saint-Ejprit qui lui eſt donne Qui aime le Stei- 
gucur ſon Dieu de tout ſon Cæur, & toute jon Ame; de 


toute ſa Penſee, & de toute ſa Force. Dieu eſt la Joie 
de ſon Cœur, & le ſouhait de ſon Ame; qui eſt con- 
ſtamment criant, qu'ai-je dans le Ciel que toi, & il 
*n'y a rien ſur la Terre que je ſouhaite plus que toi, 


Mon Dieu, & mon Tout! Tu es la Force de mon 


* Ccear, & ma Portion a jamais. „ . 
6. C'eſt pourquoi il eſt heureux en Dieu; oui il eſt 


toujours heureux, comme ayant en ſoi un Puits d' Eau, 
 ſaillante a la Vie eternelle, & inondant fon Ame de la 
Paix & de la Joie. L'Amour perfait ayant a l' Heure 
qu'il eſt mis dehors toute peur, il ſe rejouit toujours 


meme en Dieu ſon Sauveur ; & dans le Pere, par notre 
Seigneur Jeſus-Chriſt, par qui il a maintenant rect la 
Reconciliation. Ayant trouve la Redemption par ſon 


Sang la Remiſſion de ſes Peches, i] ne ſauroit que ſe 
rejouir toutes les Fois qu'il entre · voit J horrible Abime' 


„„ hors 


TY). 


hors de laquelle il eſt delivre, quand il voit toutes Jes 


| Prevaraecations cancelltes, diſſipèes comme un Nuage, 


E ſes Iniquités comme un Nua e Epais. Il ne fauroit 
que rejouir, toutes les Fois qu'il regarde I'Etat dans 


lequel il ſe trouve a cette Heure, etant juſtifie gra- 


© tuitement, par la Grace, ayant Paix envers Dieu par 
notre Seigneur Jeſus-Chriſt. Car celui qui croit en a 
© le Temoignage au dedans de lui- meme; étant main- 


_ © tenant le Fils de Dieu par la Foi, dans le Cœur du- 
8 1 Dieu a envoye l' Eſprit de fon Fils, criant A, 


ere 3 & IEſprit lui- meme lui rend temoignage qu'il 


_ * eſt Enfant de Dieu. Il ſe rejouit auſſi, toutes les Fois 


: 3 medite fur le Tems a venir, dans IV Eſperance 
e la Gloire qui ſera revellee en lui. Ainſi fa Joie eſt 


pleine, & tous ſes Os crient hautement, Benit ſoit le 


Dieu & Pere de notre Seigneur Jeſus-Ckriſt, qui par ſa 


| | ug Miſericorde, la regenere en 1 Eſperance vive 


'un Heritage incorruptible, qui ne ſe peut ſouiller, ni 


ſe fletrir, conſerve dans les Cieux pour moi. 


7. Et celui qui a ſon Eſperance pleine d'Immorta- 


lité, rend Graces a Dieu en toutes Choſes: Comme 


ſachant que ceci (telle qu'elle ſoit) eſt la Volonte de 


Dieu en jeſus-Chriſt envers lui. De lui donc il rec oit 


5 3 tout, diſant, La Volonte du Seigneur eſt 


onne ; & ſoit que le Seigneur lui donne ou lui ote, 


Egalement beniſſant le Nom du Seigneur. Car il a a- 
pris d' s tre content de choſes felon qu'il ſe trouve. II 


{cait Etre abaiſſe, & &tre dans l' bondance: par tout, 


ou en toutes Choſes il eſt inſtruit, tant a ©ctre raſſaſié 


: qu'a avoir Faim ; tant a etre dans I Abondance dans 
la Diſete. Soit qu'il ſe porte bien ou mal, ſoit qu'il ſe 


trouve en bonne ou mauvaiſe Sante, ſoit en Vie ou en 


Mort. Il rend Graces du Fond du Cœur a celui qui 
Pordonne pour ſon Advantage: Sachant que comme 


tous les Dons divins deſcendent d'en haut du Pere des 
Lumieres, dans les Mains duquel il commet entiere- 


ment ſon Corps & ſon Ame comme dans les Mains 


ton ſouci ſur celui qui en a ſoin, & en toutes choſes ſe 


d'un Createur fidèle. C'eſt pour quoi il eſt ſoigneux 


(c'eſt-à-dire, inquiet) de rien: Comme ayant jette tout 


ant 


- 
— 


ſiant A lui en toutes choſes, après qu'il a une fois fait 
connũ ce qu'il manque de lui, avec des Actions des 
Graces. VV 1 
8. Car, en Effet, il prie ſans ceſſe. Il lui eſt donné 
de prier inceſſamment, & de ne pas defaillir. Non 
qu'il eſt toujours dans la Maiſon de Priere; quoiqu'il 
neglige nulle Opportuni.e de s'y trouver. Ne eſt· il tou- 
jour à Genoux, quoiqu'il Peſt ſouvent a Terre devant 
le Seigneur ſon Dieu; ni crie-t-1] toujours a haute Voix 
a Dien, on l'invoque: t- il en des Paroles. Car pluſieurs 
fois PEſprit lui- mème prie pour lui par des ſoupirs qui 
ne peuvent s'exprimer. Mais le Language de ſon Cœur 
eſt en tous Tems ceci. Toi, gui es la Stlenacur de la Gloire 
eter nelle, d toi eft ma Bouche, ſans Voix, et mon Silence 
te parler. Et ceci eſt la vraie Priere. L' Elevation du 
Cœur a Dieu. Ceci ct Eſſence de la Priere, & ceci 
ſeul. Mais fon Cour eſt toujours Eleve à Dieu, a tous 
Tems, & en tous Endroits. En ceci il n'eſt jamais em- 
peche, meme interrompu par aucune Perſonne ou choſe, 
En Solitude ou Compagnie, en Loiſir, Affaires ou Con- 
verſation, ſon Cœur eſt toujours avec le Seigneur. Soit 
qu'il ſe couche, ou $'leve, Dieu eſt dans toutes ſes Pen- 
ſees, il marche avec Dieu continue!llement. L'unique 
Objet de ſon Amour qu'il contemple toujours, le voyant 
par tout quoiqu'il ſoit inviſible. 5 
9. Ainſi priant & excrcant ſon Amour envers Dieu 
toujours; ainſi rejouiſſant en toutes choſes, & remer- 
ciant Dieu ſans ceſſe pour toutes choſes, il fait voir 
qu'il a ce Commande ment Ecrit en ſon Cœur, que celui 
qui aime Dieu, aime ſon Prochain auſſi. Il aime donc 
{on Prechain, tout Homme, comme lui-mëme. Son Cœur 
eſt pleind' Amour pour tout le Genre Humain, pour tous 
les Enfans du Pere des Eſprits Ce toute Chair. QCun 
Homme lui eſt inconnu, n'emp:che pas ſon Amour. 
Don, quoi qu'il le connoit d'ctre tel qui mapprove. 
pas, il ne rend pas la Haine pour ſa bonne Volonte. 
Car il aime ſes Enemis, & auſſi les Enemis de Dieu; 
les Mauvais & les Ingrats. Et fi n'cit pas dans fon pou- 
voir de faire du bien a ceux qui le haiſſent, du moins 
il ne ceſſe pas de prier pour eux, quoiqu'ils le haiſſent, 
maltraitent et le perſecutent. 3 
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10. Il a le Cœur pur. L'Amour de Dieu a purifis 
ſon Cœur de toutes Paſſions vindicatives, d' Envie, 
Malice, Colere, Chagrin, & de toute mauvaiſe Inelina- 


tion. C'eſt cet Amour qui Va purge de POrgueil & 
Fierté, deſquelles vient 1a Contention. Et il s'eſt tout 


maintenant revetu des Entrailles de Miſericorde, de 


| Benignite, d'Aumilite, de Douceur, d' Eſprit patient; 


il ſupporte & pardonne, s' il a eu Querelle contre quel- 


qu'un, comme Dieu Va pardonne par Amour de 


Chriſt. Veritablement, de ſon Cote, toute Cauſe poſ- 


_ . ible de Contention lui eſt entierement otee. Car Per- 
ſonne peut oter de lui ce qui deſire vii qui n'aime pas 
le Monde, ni aucune des choſes du Monde; étant 

maintenant crucifie au Monde, & le Monde a lui, etant 


mort à tout ce qui eſt dans le Monde, & a la convoi- 
tiſe de la Chair, des Yeux, & a l'Orgueil de la Vie, 


Dieu enfin eſt ſon tout. Car tout ſon Defir eſt a Dieu, 
& au ſouvenir de fon Nom. Rs gt 


11. Apreablement a ce ſon ſeul Deſir, eft le ſeul 


Deſſein de fa Vie; ſgavoir, de ne pas faire ſa propre 
| Volonte, mais la Volonte de celui qui l'a envoye. Sa 


ſeule Intention a tous Tems, & en toutes Choſes, eſt 


de ne pas ſe plaire Jui-meme, mais celui que ſon Ame 


zime. Il a un Oeil ſimple ; & parce que ſon Oeil eſt 


ſimple ſon Corps eſt tout eclaire. En effet, ou il y a 
'Oeil aimant dePAme, & toujours fixe ſur Dieu. II 


n'y fauroit etre de Tenebres de tout; mais le tout eſt 
eclaire comme la Lumiere d'une Chandele eclaire la 
Maiſon. Dieu donc regne ſeul: tous les Mouvements 
de ſon Cœur ſont toujours a fa Volonte. Chaque Pen 
ſee qui en vient tend a lui, & eſt dans PObeiffance a la 


Loi de Chriſt. a4 


12. V'Arbre eſt connu par ſes Fruits, comme il aime 


Dieu, ainſi garde-t-il ſes Commandements. Non pas 


ſeulement 2 ou la plipart d' eux, mais les 
tous enſemble, du plus petit juſqu'au les plus grand. Il 


neſt pas content de garder toute la Loi, & vient de 


faillir en un ſeul Point. Mais il a en tous Points, fa 


Conſcience ſans Offenſe devant Dieu, et devant les 
Hommes. Ce qui Dieu a defendu, il evite, ce qu'il a 


1 : eenjoint, 


. 


3 ˙ A 
enpſoint, 11 le fait; ſoit qu'il ſoit petit ou grand, diffi- 
cile, ou facile, joieux ou triſte a la Chair. Il court 
dans le ſentier des Commandements de Dieu, étant de- 
livre de la Loi de Peche, c'eſt ſa Gloire, je dis, de 
faire ainſi, C'eſt ſa Courone quotidiene de Rejouiſ- 
ſance, de faire la Volonte de Dieu ſur la Terre com- 
me au Ciel; ſachant que c'eſt le plus grand Privilege 
des Anges de Dieu, de ceux qui ſont honores du 
Pouvoir celeſte, d'obeir a ſes Commandements, & 
ecouter la Voix de ſa Parole. | . 
13. Ainſi garde- t. il tous les Commandements de 
Dieu, & le fait avec tout ſon Pouvoir. Car ſon Obéiſ- 
ſance eſt proportionnee a ſon Amour, la Source de la- 
quelle elle procede ; & c'eſt la Raiſon, qu'aimant Dieu 
1 tout ſon Cœur, il le ſert avec toute ſa Force. II 
preſente continuellement ſon Corps & ſon Ame en Sa- 
crifice vivant, Saints, agreables a Dieu, entierement 
ſe dediant fans Reſerve, tout ce qu'il eſt a ſa Gloire. 
Il employe tous les Talents qu'il a regus, ſelon la 
Volonte de ſon Maitre, chaque Pouvoir & Faculté de 
ſon Ame, chaque Membre de ſon Corps. 11 les a une 
fois employes pour ſervir a la ſouilleure & a l' Iniquite, 
mais maintenant affranchi de Peche, il les applique au 
ſervice de Dieu, comme Membres de Juſtice & de 


14. Par conſequent, tout ce qu'il fait, c'eſt tout 4 
la Gloire de Dieu. Dans toutes ſes Affaires d*'aucune 
Sorte, il pretend non ſeulement a ceci (qui eſt com- 
pris dans l'Oeil ſimple) mais actuellement Patteint, _ 
Son Negoce & Refraichiſſements auſſi-bien que ſes 
Prieres, tout tend a cette grande Fin. Soit qu'il s'aſ- 
ſeye a fa Maiſon, ou ſe promene par le Chemin, ſoit 
qu'il ſe couche oa s'eleve, il avance en tout ce qu'il 
dit ou fait, la ſeule Affaire de fa Vie. Soit qu'il s'ha- 
bille, ou travaille, ou mange & boive, ou ſe repoſe 
d'un Travail trop penible, le tout tend pour avancer 


la Gloire de Dieu, par la Paix & la bonne Volonte 
entre les Hommes. Sa ſeule Regle immuable eſt ceci, 
tout ce que vous faites en Parole ou fait, faites le tout 
au Nom du Seigneur Jeſus, rendant Graces a Dieu & 
le Pere de lui. 5 


15. Les 


( 10 ) 


15. Les Coũtumes du Monde ne empiche pas de 
tout de finir le Cours qui lui eſt propoſe. II f, ait, que 
le Vice ne perd pas ſa Nature, quoiqu'il devient tant 
doit peu a la Mode, & que chaque Homme rendra 
compte de foi-meme a Dieu. Pour cette Raiſon il n'oſe, 
meme ſuivre une Multitude pour faire du mal. Il ne 
peut pas ſe regaler chaque Jour, ni faire Proviſion pour 
la Chair, pour en raſſaſier la Convoitiſe. Il ne peut. 
Samaſſer des Richeſſes ſur la Terre. Il ne peut ſe 
parer d'Or ou des Habits precieux. Il ne peut joindre 
en, ou appreuver d'aucune Diverſion qui tend au moins 
au Vice. Il ne peut parler mal de ſon prochain, ni 
peut il mentir pour Dieu ou pour Homme, Il ne peut 
Parler incivilement a Perſonne; car l' Amour garde la 
Porte de ſes Levres. Il ne peut badiner: nulle Com- 
munication corrompùe ſort de {a Bouche, telle eſt 
toute celle qui n'eſt pas bonne pour l' Edification, qui 
n' eſt pas propre pour donner la Grace aux Audiens. 
Mais tout ce qui eſt pur, tout ce qui eſt juſtement de 
bon Report, tout ce qui eſt aimable, il penſe, & parle, 
& fait, honorant en toutes choſes l' Evangile de notre 
Seigneur jeſus Chriſt. „ FS nts 
16. Dernierement, comme il a du Tems, il fait du 
bien a tous Hommes, aux Prochains & aux Etrangers, . 
Amis & Enemis, tant qu'il pourroit; non ſeulement 
A leurs Corps, en donnant à manger A ceux qui ont 
faim, habillant les pauvres Nuds, viſitant les Malades, 
& les Priſoniers: mais a leurs Ames communique-t-il 
de ce que Dieu lui a donné, ill reveille ceux qui dor- 
ment en Mort, & ramene ceux qui ſont reveilles au 
Sang propitiatoire de Jeſus, aſin qu' tant juſtifie par la 
Foi, Dieu leur donne la Paix, & le Don du Saint Eſprit. 
II les provoque qui ont trouvè la Reconciliation, de faire 
la Charice, & toutes ſortes de bonnes Oeuvres. Il eſt 
content de depenſer & d' tre depenie pour leurs Ames, 
de ſe faire un Sacrifice pour leur augmenter la Foi, & 
pour les Porter a la Meſure de la Stature de la Plem- 
tude de Chriſt. 2 . 5 
17. Voila les Principes, & la Pratique de notre Secte; ce 
ſont les Marques d'un vrai Methodiſte. Par elles ſcule- 
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ment ceux qui ſont ainſi nommes, par Ridicule, ſou- 


haitent d'etre diltingues des autres Hommes. Si l'on 


me dit, comment, ce ne ſont que les Principes com- 


muns & fondamentaux de la Doctrine Chrètiene. Tu 
Va dit: ainſi j'entends; c'eſt la Verité, je ſais qu' ils 


ne ſont pas d autres. Et plit a Dieu que toi, & tous les 


Hommes ſcuſhez que moi, & tous ceux qui ſuivent mon 


Jugement, nous refuſons avec toute Vehemence d' etre 


diſtinguès des autres Hommes, que par les Principes 


communs de la Chretiente. La ſimple vielle Doctrine 


Chreètienne, je Penſeigne renongant & deteſtant toutes 


autres Marques de Diſtinction. Et quiconque eſt ce 


que je preche (qu'on Pappelle ce qu'on veut) il eſt un 


Chreètiën, non pas en Nom ſeulement, mais en Cœur, 


& en Vie. Il eſt enterieurement & exterieurement 


5 conforme a la Volonte de Dieu, qu'il a revellee dans 


{a Parole ecrite. Il penſe, parle, & vit felon la Me- 
thode qui nous eſt miſe devant les yeux dans la Re- 
velation de Jeſus Chriſt. Son Ame eſt régeénéréèe && 
r6nouvellee a l' Image de Dieu, en Juſtice & en Sain- 


teté, ayant! Eſpri- de Chriſt, il marche comme Chriſt 


marchoit. 5 3 8 
18. Par ces Marques, par ces Fruits d'une vive Foi, 


nous deſirons de nous diſtinguer du Monde incredule, 
de tous ceux dont les E ſprits ou les Vies ne ſont pas 


ſelon PEvangile de Chritt. Mais de vrais Chretiens, 
de quelque Denomination que ce ſoit, nous ſouhait- 
tons de n'ctre pas diltingues de tout; ni d'aucuns qui 
ſincerement cherchent apres ce qu'ils n'ont pas encore 


atteint. Non: quicongue fait la Volonte de mon Pere 


qui eit au Ciel, celui eſt mon Frere, ma Sceur, ma 


Mere. Je vous conjure donc, mes Freres, par la Mi- 


ſericorde de Dieu, ne ſoyons plus diviſes entre nous. 


Votre Cœur eſt-il comme le mien? Je ne demand pas 
plus. Si Peſt, donne: moi ta Main. Four des Opinions, 
oa des Terms, ne detruiſons pas POuvrage de Dieu. 
Aime-tu, & ſers-tu Dieu? C'eſt aſſez; je vous donne 
la Main droite de Societe. S'il y a donc quelque Con- 
ſolation en Chriſt, ſi quelque ſoulas de Charité. Si 


quelque Communion d'Eſprit, fi quelque cordiales Af- 


fection 


Comme il y a une Eſperance de notre ſeule Vocation 


5 i - 47. 
feaions & Miſericordes combattons enſemble tous drt 
Courage, par la Foi de-Evangile, cheminant digna 
ment de la Vocation a laquelle nous ſommes appelles, _ 
_ Avecitoute Humilité, & Douceur, avec un Eſprit pa- 
Trient, ſupportans l'un l'autre en Charité, ſojgneux de 
_ parder Pugs. é de VEſprit par le Lien de la Paix vous 
— 2 ya un ſeul Corps, & un ſeul Eſprit. 


«oh wi 2 
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un ſeul Seigneur, une ſeule Foi, un ſeul-Bapteme,, un 
ſeul Dieu & Pere de, tous, qui eſt fur tous, eſt parmi 
Tous, & en vous tous. 55 e HT 
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